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1) Introduction 



Les shamshirs perses sont des armes tres belles et tres puissantes, 1' accent est cependant mis plus sur la 
qualite et la beaute de la lame que sur sa decoration. C'est pourquoi, la decoration joue seulement un role 
mineur sur ces sabres et reste tres sobre. Compares aux sabres turcs et indiens, la majorite des sabres 
iraniens sont tres simples. De ce point de vue, les lames perses ressemblent aux sabres japonais 
traditionnels : plus ils sont simples et plus ils sont venerables. [IJL'importance de la lame perse est la 
qualite de l'acier damas (puldd-e gowharddr j* -sV jj). On classifiait differents motifs de l'acier damas 
et on utilisait differents termes pour designer les sabres perses comme baldrak ^J&i, sefid mosalsal 

(un modele d'acier avec une serie de traces blanches entremelees) [2], rowhind (fabrique 
d'acier damas indien) [3], gowhar-e hamvdr Jj**> j*>J> (modele d'acier damas regulier), kaldqi 
(semblable a un corbeau), pdy-hdye murtcheh zabdn-e zandnCpj <^ij t$U^ (semblable a une 

multitude de pieds de fourmis) [4],gowhar-e par-e magas o^Ji. ([acier damas] ressemblant aux 
ailes de mouches), mowj-e darydky* £ 3* (vague sur la mer) [5], parsheh ^ jj (ailes de 
moustiques), abr jj! ou abahrak (nuage), suf^y^ (laine), suzan ujj^ (aiguille), sabus o»j^ (son) 
ou sabus-e kandom ^ Lyj±* (son du ble) [6], qara khorasani J^J>> (le noir du Khorasan) [7], qerq 
nardebdn jW J y ijj 5 (barreaux 

d'echelle) [8], khatti ^M*- (alignes) [9], moshabak <S^L* (maille) [10], mawdj^j* ou mowjddrj^j* 
(ondules) [1J_] et puldd-e shdmi jj (acier syrien [L2]. 
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2) La signature du forgeron et le nom d'un souverain 

La decoration sur certaines lames de sabres perses est composee d'un medaillon polylobe a invocation 
religieuse, portant le nom d'un souverain comme Bandeh-ye Shdh-e Veldyat Abbas lA^ (Le 
serviteur du Roi de droit divin, Abbas) et la signature du forgeron comme Amal-e Assadolldh 
Esfahdni i^M*- 3 ' (travail de Assadollah Esfahani) et generalement incrustee d'or. La 

phrase Shdh-e Veldyat »U signifie "le roi du pays" ou "le roi de droit divin", et sert a designer 
Hazrat-e Ali, le premier Imam des chiites. [L3] II existe de nombreuses formes de cette phrase pour 
referer aux divers rois safavides comme Bandeh-ye Shdh-e Veldyat Esmd'il Jjc-U*J CjjV j »U oaij (le 

3 



serviteur du Roi de droit divin, Ismail), Bandeh-ye Shdh-e Veldyat Tahmdsp^^^* '-^j ^ (le 
serviteur du Roi de droit divin, Tahmasp), Bandeh-ye Shdh-e Veldyat Abbas j sL "> (le serviteur 

du Roi de droit divin, Abbas), Bandeh-ye Shdh-e Veldyat Safi oLS oih (le serviteur du Roi de 

droit divin, Safi), Bandeh-ye Shdh-e Veldyat SoleymdniP^ <-^j (le serviteur du Roi de droit 

divin, Soleyman), Bandeh-ye Shdh-e Veldyat Hosseyn <^ii j ^ (le serviteur du Roi de droit divin, 
Hosseyn) [14], Nader Shah [15]^jlj e t Sobh Ali Khan Zand [16]^j t> p-. 
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II existe egalement differentes cartouches de forgeron comme Amal-e Abbas QoliJ&^z- J*c- (travail de 
Abbas Qoli), Amal-e Akbarj& lU<=- (travail de Akbar), Amal-e Ali J^c. (travail de Ali), Amal-e Ali 
Asqar Esfahdni (Isfahdni) ^W^ 1 j*- 2 " 1 lW- (travail de Ali Asqar Isfahani), Amal-e Askari 

Esfahdni (Isfahdni) lsH^ lsJ^c J*c (travail de Askari Isfahani), Amal-e Assai 

^IfrL^al J*c (travail de Assadollah Isfahani), Amal-e Bdqer ben Mehdii3***aiJh (travail de Baqer 
ben Mehdi), Amal-e Hadits^ 6^- (travail de Hadi), Amal-e Hdj Mostafd^J^^ 6^- (travail de Haj 
Mostafa), Amal-e Hdji Kdzem ^U. J*c (travail de Haji Kazem), Amal-e Hassano^ lUc (travail de 
Hassan), Amal-e Hosseyn Molld 5L« jj-ia. J*c (travail de Hosseyn Molla), Amal-e Kdzemdni 
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Esfahdni (Isfahdni) ^UiilS J*c (travail de Kazemani Isfahani), Amal-e Kalbeali J^i^ J*<=- (travail 

de Kalbeali), Amal-e kamtarin Hassan Shirvdni ^ jji^ u^- uiJ^ (travail du tres devoue Hassan 
Shirvani), Amal-e Mesri Mo 'alam^ lSj^ lU=. ouAmal-e Mo 'alam Mesri lsj^** (travail de 

Mo'alam Mesri), Amal-e Mir Rezd^jj** J*c (travail de Mir Reza), Amal-e Mohammad Hddi J^=- 
lS&* (travail de Mohammad Hadi), Amal-e Mohammad Hosseyn -i*" (travail de Mohammad 
Hosseyn), Amal-e Mohammad Sdleh jJt-a J*c (travail de Mohammad Saleh), Amal-e Mohammad 
Taqi Sakkak^^ Js^-i*^ Jac (travail de Mohammad Taqi Sakkak), Amal-e Molld AliJ^^ lUc (travail 
de Molla Ali), Amal-e Molld HosseynCa^ ^ J«c- (travail de Molla Hosseyn), Amal-e Molld Sddeq 
Esfahdni (Isfahdni) ^U^l X» J^e (travail de Molla Sadeq Isfahani), Amal-e Muscks^y (travail 
de Musa), Amal-e Ostdd Hdji Mohammad^^ J*e (travail de maitre Haji Mohammad), Amal-e 

Sddeqtj^ 1 (Le travail de Sadeq), Amal-e Sdr Ali J--a J«e (travail de Sar Ah) et Amal-e Salman 
Qoldmfte. (jUU Jac (travail de Salman Qolam). [17] Parmi ces signatures, les signatures Amal-e 
Assadolldh Esfahdni ^^^1 (_Uc et Amal-e KalbealiJ*^ sont tres mysterieuses parce qu'elles 
apparaissent sur les cartouches sous differentes formes et dates. 
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3) Le forgeron Assadollah 

La combinaison du cartouche portant le nom du souverain Bandeh-ye Shah-e Veldyat Abbas j »U oiu 
(jJjc- et la signature Amal-e Assadollah Esfahani t^U^ 1 cU^est la plus repandue sur les lames des 
sabres perses. La signature la plus celebre est Amal-e Assadollah Esfahani (Isfahdni) t^M" 31 <&J-I (le 
travail de Assadollah Esfahani). II faut noter que amal lW=- signifie "travail,"Assa(io//a/2 signifie "le 
Lion de Dieu [ 181 " et Esfahani iPU^I signifie "d'lspahan." On presume que Assadollah etait un forgeron 
de genie, capable de forger des sabres aux lames si aiguisees qu'elles pouvaient raser les cheveux et 
couper les barres de fer [19]. La signature Amal-e Ass ahdni (^M*^ 1 apparait sur un 

certain nombre de sabres perses de haute qualite. Les variantes de cette signature sont : a) Amal-e 
Assadollah Esfahani J«c J^^, b)Amal-e Assadollah J-c (Le travail de Assadollah), c) Amal-e 
Assad Esfahani ^U^ 1 ^ lUc (Le travail de Assad Esfahani) et d) Assadollah Esfahani cPUi^l AiJ 
(Assadollah Esfahani). [20] On suppose qu'Assadollah Esfahani vivait durant le regne de Shah Abbas 
Safavide (1587-1629). [21]Mais sans date exacte, il n'est pas evident de savoir de quel Shah Abbas il 
s'agit sur le cartouche. En effet, il existait trois rois safavides portant ce nom : Shah Abbas Ier (1587— 
1629), Shah Abbas II (1642-1667) et Shah Abbas III (1732-1736). Une autre possibilite est 
qu'Assadollah Esfahani vivait durant le regne du Shah Abbas Safavide III (1732-36). [ 22 1 Le nom 
Assadollah (Le Lion de Dieu) est un mot arabe utilise egalement en Perse et faisant reference a Hazrat-e 
Ali, le premier Imam chiite. Ce litre est indique dans le livre Aldm Ard-ye Ndderi comme : Assadollah al- 
Qaleb Ali ibn Abi Talib Aleyhi Al-Saldm f^JI v^-M oi 1 -Ull^t (Le lion victorieux de Dieu, 

Ali Bin Abi Talib, la paix soit avec lui) et dans ce meme manuscrit le titre d'Ali est decrit comme 
suit -.Assad Allah Al-Ghdlib, Mazhar Al-Aja 'ib Wa Mazhar Al-Qara 'ib, 'Ali Bin Abi Talib 

cs^ 1 0^ S-"' J*^ J*^=" J (le lion victorieux de Dieu, manifestation de 1' extraordinaire et manifestation de 

l'imprevu, Ali Bin Abi Talib). [23] Les autres titres de Hazrat-e Ali sont amir al-mo 'minin jjia^ljjul (le commandeur 
des croyants) [24], Heydar (lion) [25], Mola-ye Mottaqiyan uL£" lS^j* (le guide des 

pieux) [26], shah-e mardan u 1 - 3 ^ (le roi des hommes/des courageux) [27] et Assadollah al-Ghdlib Ali 
ibn Abi Talib ^ ^ uM- s-^ 1 -UII^I (le lion de Dieu, Ali, le puissant, le victorieux, le fils de Abi 
Talib). [28] Le titre de « fils de lion » etait utilise pour faire reference aux combattants courageux armes 
de sabres. Dans le manuscrit Romuz-e Hamzeh ecrit durant la deuxieme partie du XVe siecle, on constate 
que le titre Assad ibn ojIj-I (le fils de Assad) a ete utilise pour designer les combattants frappant tres fort 
avec leurs sabres. [29] 
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II est important de noter que nombreux sont les sabres attributes a Assadollah. [30] Le probleme de 
l'existence d'un grand nombre de sabres signes d'un nom deja connu dans la litterature, est qu'on peut 
malheureusement supposer que certains de ces cartouches ont ete rajoutes ulterieurement pour augmenter 
la valeur de ces sabres pour la vente sur les marches europeens. [3J_] Cependant la possibility que ces 
lames soient des contrefacons n'est pas logique, car un contrefacteur aurait copie le cartouche et la date 



10 



exacte de l'original au lieu de creer de nouveaux styles et d'autres dates. [32] En dehors de l'lran, il existe 
plus de 200 lames avec la signature d'Assadollah dans les grandes collections privees et dans les 
musees. [33] On peut penser que vraisemblablement le meme nombre peut etre trouve parmi des 
collections plus petites. Ainsi il reste a presumer qu'il existe plus de 400 a 500 sabres avec cette signature. 
11 est ainsi tres peu probable qu'Assadollah ait forge toutes ces lames. [34] De plus, les dates inscrites sur 
certaines de ces lames compliquent encore plus le probleme. 
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Dans la collection de Moser a Berne, les sabres dates d'Assadollah s'etendent sur une periode de 140 ans 
representant les regnes successifs de quatre rois perses. [35] Parmi les exemples en dehors de l'Iran, la 
date la plus ancienne connue est 811 de l'Hegire (1409), la date la plus recente est 1223 de l'Hegire 
(1808). [ 36] II est done impossible qu'un seul et meme homme ait pu forger toutes ces lames. On retrouve 
egalement en litterature une longue periode de trois siecles citant les lames datees avec la signature 
d'Assadollah. [ 37 ] Les sabres marques de la signature d'Assadollah que Ton retrouve dans les musees 
iraniens n'ont pas pu aider a resoudre le mystere de la vie du forgeron Assadollah. Bien au contraire, le 
mystere s'epaissit da vantage. En effet, la periode de temps durant laquelle ces sabres ont supposement ete 
forges est trop longue pour la vie d'un homme et plus specialement pour la vie active d'un forgeron. Les 
dates des sabres presentes dans le livre Arms and Armor from Iran : The Bronze Age to the End of the 
Qddjdr Period, vont de 992 de l'Hegire (1583 ap. J.-C.) a 1135 de l'Hegire (1722 ap. J.-C), e'est-a-dire 
une duree de 139 ans. [38] Meme la position des mots de la signature varie d'un sabre a 1' autre, ainsi que 
la technique d' incrustation. [39] L'idee qu'Assadollah etait le nom d'un atelier ou les eleves perpetuaient 
la tradition de leur maitre Assadollah est evoquee [40] mais les chroniques iraniennes ne parlent pas de 
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l'existence d'un atelier portant le nom Assadollah. [411 En outre, il existe la signature Amal-e Kalbeali 
ibn Assadollah Esfahani i^V^ 1 £jI ^J*^& 6^- (travail de Kalbeali, le fils d'Assad Esfahani) qui 

montre qu'Assadollah etait probablement le pere d'un forgeron portant le nom de Kalbeali. [42] Enfin une 
autre supposition est que le nom d' Assadollah etait utilise comme une preuve de qualite et d' excellence 
meme apres sa mort. [43] 
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Compte tenu de tous ces facteurs, il semble improbable ou tout simplement invraisemblable qu'un seul 
forgeron appele Assadollah AiJ ait forge toutes ces lames. 11 est possible que "Assadollah" eut ete 
un titre d'honneur pour designer le plus haut niveau de maitrise dans le forgeage des sabres. La theorie 
soutenant que certaines de ces inscriptions etaient contrefaites afin d'augmenter la valeur d'un sabre est 
peut-etre justifiee pour des sabres des periodes ulterieures portant des cartouches mal incrustes d'or jaune. 
Mais tous les exemples presentes dans le livre Arms and Armor from Iran : The Bronze Age to the End of 
the Qddjdr Period plus haut portent des inscriptions fines a la calligraphic delicate et montrent des 
techniques d'incrustation excellentes. Si Ton suppose que le nom d'Assadollah etait le titre le plus 
eleve donne a un forgeron iranien ayant atteint un haut niveau de maitrise du forgeage des sabres, le 
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mystere de l'existence d'une variete de styles d'ecriture et de calligraphies sur une longue periode de 
temps semble etre resolu. Une personne tentant de copier un cartouche devait imiter l'original aussi 
precisement que possible afin de tromper les acheteurs. De plus, un contrefacteur aurait sflrement garanti 
que la date sur les cartouches fausses correspondait exactement a l'ere de Shah Abbas Safavide s'il n'y 
avait eu qu'un seul forgeron appele Assadollah pendant la periode consideree. 
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Une these considere que Ton utilisait le nom d'Assadollah AiJ pour symboliser la qualite des 
armes. [44] II existe en effet des sabres avec la signature d'Assadollah AiJ dans l'Empire moghol (Inde) 
et en Turquie ottomane. Un autre fait renforcant l'hypothese qu'Assadollah Ai^l etait probablement un 
titre honorifique confere durant la periode safavide est l'existence de trois sabres dates et portant la 
signature Amal-e Assadollah Esfahani ujW**- ' J* : a) Ama/-<?Assadollah Esfahani 116 ( J*e 
^Lji^al), b) Amal-e Assadollah Esfahani 117 {J^^ <-J*c-), et c) Amal-e Assadollah Esfahani ( lUc 
(jjlji-al AiJ) et Bandeh-ye Shdh-e Velayat Abbas saneh-ye 135(>^° <^ o^- j oLi oSu) . Tous ces 
sabres proviennent certes de la periode de Shah Sultan Hosseyn Safavide (1694-1722) [45], mais ils 
different a de nombreux egards, particulierement concernant l'ecriture. Ceci est une preuve 
supplemental que du moins durant la periode de Shah Soltan Hosseyn Safavide, divers forgerons 
utilisaient la signature Amal-e Assadollah Esfahani{^h^ ce qui soutient la theorie 

qu'Assadollah AiJ etait bien un titre honorifique. 

Neanmoins, il ne faut pas oublier que forger un shamshir juA^ impliquait un grand nombre d' artisans aux 
differentes competences pour fabriquer les differentes parties du sabre. Un de ces groupes decrit dans le 
livre Joqrdfiya-ye Esfahdn etait les fulddgardn u 1 (travailleurs d'acier). [46] Les fulddkdrdn u 1 
etaient responsables non seulement de la decoration sur les casques, les boucliers et les porteplumes, mais 
egalement des inscriptions sur les portes et les fenetres. Les calligraphes les aidaient a concevoir les 
inscriptions. En outre, il est precise que les travailleurs d'acier specialises dans le forgeage des armes et 
des armures collaboraient avec leszargardn ub^jj (orfevres) pour les decorer. C etait egalement le cas 
durant la periode des Qadjars. 
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Durant cette periode, les graveurs d'or (naqqdsh-e zargar jSjj jSlij ) gravaient et 
incrustaient [47] d'ivoire d'elephant et de morse les poignees des dagues (khanjar j?^-), les cadres de 
miroirs, les pommeaux des batons de marche et les pieces d'echecs. [48] Les calligraphes et les orfevres 
etaient aussi impliques dans 1'ecriture et la decoration des differentes parties des sabres. On peut supposer 
qu'une des raisons de l'existence de differentes ecritures sur les cartouches des forgerons est due a cette 
repartition du travail. On peut de meme trouver la signature d' Assadollah sur les lames de shamshir de la 
periode des Qadjars comme par exemple sur un sabre perse portant deux inscriptions incrustees 
d' or amal-e Assadollah J«c (travail de Assadollah) et Shdhanshdh-e Anbiya Mohammad ''-^j*'-^ 
(Mohammad le roi des prophetes). [49] Les sabres et les pieces durant la periode de Mohammad 
Shah Qadjar [1834 - 1848] portent egalement l'inscription Shahanshah-e Anbiya Mohammad W" 1 
■^-o. Les deux cartouches sur la lame de ce shamshir jj^i ont le meme style d'ecriture et de technique 
d' incrustation en or, impliquant qu'ils proviennent de la meme periode, c'est-a-dire de l'ere de 
Mohammad Shah Qadjar. [50] En se basant sur les faits presentes ci-dessus, il semble raisonnable de 
considerer que Assadollah etait un titre de merite donne aux meilleurs forgerons etant autorises a signer 
leurs sabres de la phrase Amal-e Assadollah &±>*\ ou Amal-e AssadolldhEsfahdni LS ^^ a<l 6^-. Le 
nom Assadollah AiJ (Lion de Dieu) etait le titre de l'lmam Ali et done un titre de grand respect dans une 
societe chiite tres religieuse comme la societe safavide de l'lran. Forger les sabres impliquait une division 
du travail entre differents artisans en Iran. L'industrie du forgeage des sabres etait a son apogee et 
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beaucoup appreciee et admiree, il n'est pas surprenant que ce titre fiat donne aux meilleurs fabricants de 
sabres. 
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Une anecdote de Dastan Hosseyn Kord Shabestari, ecrite durant la periode de Shah Abbas Safavide 
revele que meme le surnom de Shah Abbas Safavide etait "Le descendant d'Assadollah". Le livre 
rapporte que le fils de Badaq Khan, le gouverneur de Tabriz, envoya un messager a Shah Abbas a 
Ispahan. Le messager entra dans la cour et s'adressa a Shah Abbas : « farzandzddeh-ye Assadollah al- 
qdleb amir al-momenin alayhe saldm » <£c u^u^l lJUJI -UJIaJ ^ ^\ j Xijji (le descendant du Lion 
de Dieu, Assadollah, le puissant / victorieux souverain des croyants) {Dastan Hosseyn Kord Shabestari, 
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2003/1382:44). Compte tenu du fait que Shah Abbas Safavide s'appelait "Kalbeali" crM^ (le chien de Ali) 
et le descendant d'Assadollah, on peut alors mieux comprendre la phrase : Amal-e Kalbali ibn 
Assad[ollah] Esfahdni ^W^ 1 iltf' ltM^ J«c (le travail du chien de Ali, fils d' Assad d' Ispahan). II est 
possible que le grade de Assadollah etait superieur au grade de Kalbeali. Cette hypothese est 
corroboree par la nature stricte des guildes durant la periode safavide. Atteindre le niveau de maitrise dans 
chaque guilde impliquait probablement la reussite a des examens difficiles. II est possible que la maitrise 
dans chaque guilde durant la periode safavide etait soumise a une sorte d'examen de 
qualification. [51] Par exemple, il pouvait etre exige d'un candidat de presenter a l'examen une fine piece 
de son travail, qui etait alors jugee par les maitres de la guilde. II se pourrait alors qu'atteindre le niveau 
de maitrise le plus haut dans la methode de forgeage des sabres ait ete recompense par le titre Assadollah 
Jh±»\ (i e Lion de Dieu). 
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On peut supposer qu'Assadollah etait une personne vivante a cause de l'existence des cartouches 
"Kalbeali, fils d'Assadollah" et que, de plus, vers la fin du XVIe siecle et au debut du XVII siecle, 
Assadollah Esfahani avait atteint une tres bonne reputation. [52] Cependant, les manuscrits perses 
mentionnaient rarement le nom Assadollah AiJ pour designer un forgeron. Mais il existe des exceptions. 
Le manuscrit Tazkareh-ye Nasrabadi de la periode safavide detaille qu'un maitre forgeron portant le nom 
de maitre Kalbeali (Ostad Kalbeali ls^&) parlait de son pere Assad ±»\ : 

naghl mikard 

JjS ^-o (_JflJ Aull jUuit Jji .ill j jl jSjj *i« *i iK jUuul 

Le maitre Kalbeali parlait de son pere Assad » [ 53 1 
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Mais le manuscrit ne fournit pas plus d'informations sur les forgerons Assad et Kalbeali. II faut noter que 
Mirza Mohammad Taher Nasrabadi Esfahani ne en 1027 de l'Hegire (1619), a commence a ecrire le 
livre Tazakoreh-ye Nasrabadi en 1672 et a vecu jusqu'a la fin du regne de Shah Soleyman Safavide 
(1052-1077 de l'Hegire /1666-1694). 
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On peut retrouver le nom Assad ^ designant un forgeron dans le manuscrit Ta 'id Besdrat ecrit par Mirza 
Lotfallah. On peut retrouver dans le livre sa date d'ecriture. Le manuscrit a deux dates : 1 1 18 de l'Hegire 
(1706-1707), et 1108 de l'Hegire (1696-1697). Si on prend en compte les deux dates, 1706-1707 et 1696- 
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1697, il est clair que le manuscrit Tazakoreh-ye Nasrdbddi a ete ecrit durant la periode de Shah Soltan 
Hosseyn Safavide (1694-1722) en Inde. Dans le livrera 'id Besdrat, Mirza Lotfallah explique que le sabre 
iranien est appele ikeri lsJ^ par les Turcs et est forge a Ispahan, en paiticulier par Kalbeali eylc-cJS et son 
pere Assad ce dernier etant 1' equivalent de Saleh en Inde. Les sabres iraniens forges [par Assad 
±*\ et Kalbeali cs^s-sK] peuvent tres bien couper la joshano^ ja., armure et Mirza Lotfallah explique que 
s'il rapportait toutes les bonnes qualites des sabres iraniens, d'apres ce que il avait vu et entendu, on 
pourrait penser a une exageration. Cela prouve aussi qu'il n'existait pas seulement un forgeron portant le 
nom d'Assadollah durant la periode de Shah Abbas Safavide (1587-1629 ap. J.-C), mais qu'il existait 
plusieurs forgerons s' appelant Assadollah durant differentes periodes. 

Dans le manuscrit Joqrdfiyd-ye Esfahdn de la periode qadjare [54], Tahvildar Esfahani raconte que dans 
le passe, il existait plusieurs fabricants de sabres a Ispahan. II explique qu'au debut de ce gouvernement 
[durant la periode de Nassereddin Shah Qadjar], il existait une personne [forgeron] qui faisait mieux les 
sabres qu' Assad Esfahani ^^^1 ^ et les travaux [sabres] fabriques en Inde. II ajoute que ce forgeron 
n'avait aucun partisan ni clients, si bien que son travail n'a pas survecu. [55 ] 
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militaire de 
Teheran : 
Attribue a 
Shah Abbas 


Arms and Armor 
from Iran (cat.74) 


Mon 
srecise 
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/ 1 COT 1 fiOQ'l 
^1 Jo / - LOZy) 






Photo 4 


Amal-e 


Bandeh-ye 


Sfon 


Musee 


Arms and Armor 


a lettres 




Assadollah 


Shdh-e 




T6h6ran ^ 


from Iran (cat.75) 






















Abbas 




Attribue a 














Shah Abbas 














(1587-1629) 






Photo 5 


A z 


Bandeh-ye 


Non 


Musee de 


Lexicon of Arms 


N^n" 




Assadolldh 


Shdh-e 


3recisee 


Bonyad : 


and Armor from 


precise 






Veldyat Safi 




Attribue a la 


Iran (cat.l 1) 












aeriode de 














Shah Safi 















(1629-1642) 






Photo 6 


Amal-e 


: — 

Innahu min 


1092 


Vlusee 


Anns and Armor 


a lettres 




Assadolldh 


Soleyman wa 


1680] 


militaire de 


from Iran (cat.83) 






Esfahdni 


Innahu 




Teheran : 














Attribue a 














? h f h » 














ooleyman 














Safavide 














(1666-1694) 






Photo 7 


Amal-e 


Bandeh-ye 


135 


Vlusee Melat 


Arms and Armor 


a lettres 




Assadollah 




1722] 




from Iran (cat.85) 






sja am 


Veld'at 




AttributT 1 










Abbds 




Shah Soltan 














Hosseyn 














safavide 
















(1694-1722) 






— 

Photo 8 




Le sceau de 




Vlusee 


Anns and Armor 


Non 




Assadolldh 


Fath Ali 


1704] 


militaire de 


from Iran (cat. 152) precise 




Esfahdni 


Shah Qadjar 




Teheran : le 








(ajoute plus 




sabre officiel 










tard) 




de Fath Ali 














Shah Qadjar ; 














lame de la 














3eriode de 














Olldll OUlldll 














osseyn 














sa.ia.viQc 
















(1694-1722) 






Photo 9 




. 

Non precise 


123 


Collection 


Lexicon of Arms 


Non 








(1711) 


srivee : 


and Armor from 


precise 




Esfahdni 




Shah 


Attribue a la 


Iran (cat. 13) 










Soltan 


aeriode de 












Hosseyn Shah Soltan 














Hosseyn 














safavide 
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(1694-1722) 






Photo 10 


Amal-e 

Assadolldh 

Esfahdni 


Bandeh-ye 
Shdh-e 
Veldyat 
Abbds 


1124 
(1712) 

Soltan 
Hosseyn 


Collection 
privee : 
Attribue a la 
seriode de 
Shah Soltan 
Hosseyn 
safavide 
(1694-1722) 


Lexicon of Arms 
and Armor from 
Iran (cat. 14) 


Non 
precise 


Photo 1 1 


Esfahdni^^ lUc 


Bandeh-ye 
Shdh-e 
Veldyat 
Abbds 


Mon 


Collection 

Attribue a la 

periode 

safavide 


Arms and Armor 


Non 


Photo 12 


AssadolldhiW- 




Von 
3recisee 


arivee : 

Attribue a la 

periode 

safavide 


from Iran (cat. 103) 


precise 


Photo 13 




Bandeh-ye 

Veldyat 
Abbds 


Sfon 


Musee 

Shiraz : 
Attribue a la 
periode 
safavide 


Arms and Armor 


Non 


Photo 14 


Esfahdni 


Bandeh-ye 

Veldyat 
Abbds 


Mon 


Collection 

Attribue a la 

periode 

safavide 


Lexicon of Arms 
Iran (cat.8) 


Non 


Photo 15 




Bandeh-ye 

Veldyat 
Abbds 


^on 


Collection 

Attribue a la 

periode 

safavide 


Lexicon of Arms 
Iran (cat. 10) 


Non 


Photo 16 


AmflZ-e 

Assadolldh 

Esfahdni 


Non precise 


Mon 
3recisee 


Collection 
Ghiringhelli : 
Attribue a la 
periode 
safavide 


Lexicon of Arms 
and Armor from 
Iran (cat. 16) 


Non 
precise 


Periode Afsharide 
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Signature 




Date 


Provenance 


Source 


Boduh 






souverain 










Photo 17 


Amal-e 


Al-Soltan 


Sfon 


Collection 


Persian Archery 


Non 




Assadolldh 




3recisee privee : 




precise 




Esfahdni 






Attribute a la 


Swordsmanshipi cat. 












periode 


3) 












Nader Shah 














Afshar 












(1737-1747) 






Periode Zand 




Signature 


Nom de 


Date 


Provenance 


Source 


Boduh 






souverain 










Photo 18 


Amal-e 


Hasab al 


Non 


Collection 


Persian Archery 


Non 




Assadolldh 


Farmayesh-e 


3recisee 


srivee : 


and 


precise 




Esfahdni 


Alijah Sobh 




Attribue a la 


Swordsmanshipi cat. 








Ali Khan 




seriode Zand 


4) 








Zand 














^jiuU jail 




























JuJ jU. 










Periode Qadjare 




Signature 


Nom de 


Date 


Provenance 


Source 


Boduh 






souverain 










Photo 19 


Amal-e 


Le sceau de 


Mon 


Vlusee 


Arms and Armor 


Non 




Assadolldh 


Fath Ali 


3recisee 


militaire de 


from Iran (cat. 157) precise 




Esfahdni 


Shah Qadjar 




Bandar 










(ajoute plus 




Anzali : 










tard) 




Attribue a la 














aeriode de 














Fath Ali 














Shah Qadjar 






Photo 20 


Amal-e 


Son precise 


Mon 


Collection 


Lexicon of Arms 


Non 




Assadolldh 




3recisee 


srivee : 


and Armor from 


precise 










Attribue a la 


Iran (cat.25) 












periode 














qadjare 







4) Le forgeron Kalbeali 

Comme indique plus haut, 1' autre signature de forgeron tres connue est Amal-e Kalbeali cs-M^ J*<=- (travail 
du chien d'Ali). On utilisait l'expression "chien d'Ali" pour montrer son devouement a Hazrat Ali 

, le premier Imam des chiites. Cette signature de forgeron est aussi mysterieuse car il existe differents 
sabres portant cette signature avec des ecritures et une calligraphic differente. L'existence de differentes 
versions de la signature "kalbeali" indique qu'il existait en effet differents forgerons ayant signe leurs 
sabres de cette signature ou titre. II existe quatre versions differentes de cette signature : a) Amal-e 
Kalbali J^c (travail de Kalbeali), b) Amal-e Kalbeali Esfahdni L ^h^ ,<t ls^^- (travail de Kalbeali 
d'Ispahan), c) Amal-e Kalb-e Ali ibn Assad-e Esfahdni c^W^I ^ 0^ J^i^ (travail de Kalbeali le fils 
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d' Assad d' Ispahan) et d) Amal-e Kalb-e Ali ibn Assad ^ o}\ J^t& lU=- (travail de Kalbeali le fils 
d'Assad). Le nom "kalbeali" est ecrit certaines fois en un seul mot comme ls-W^, d'autres fois en deux 
mots comme ^ <J^. De meme, la reference a son pere, Assadollah, varie. Un cartouche porte 
l'expression Ibn Assad Esfahdni l>jI ^ (fils d'Assad d'lspahan), tandis que sur un autre il est 

inscritftrc Assad Zahabddr J J j ^ of 1 (fils d'Assad Zahabdar). La presence de l'inscription Valad-e 
Kalbeali ibn Assad Zahabddr jb ±»\ cs-M^ (fils de Kalbeali, fils d'Assadollah), revele que le 
forgeron tenait a souligner que son grand-pere portait le titre d' "Assadollah" AiJ, le plus haut niveau du 
forgeage de sabres, ou bien il voulait reaffirmer qu'il etait un seyyed (descendant de la famille du 
Prophete Mohammad). [56] En Occident, il existe quatre sabres signes du nom Kalbeali et datant de 1681 
jusqu'a 1700, mais portant differents noms de souverains comme Shah Esmail JjcLa^I »U , Shah Tahmasp 
' .'"J"^ , Shah Abbas o^- oLi et Shah Safi ^ . Meme si ces cartouches font reference a Shah Safi 
II (1077-1105 de l'Hegire sous le nom de Soleyman), Shah Tahmasp II (1135-1144 de l'Hegire), Shah 
Abbas III (1144-1163 de l'Hegire) et Shah Esmail III (1163-66 de l'Hegire), cela represente une periode 
d'au moins 84, au plus 89 ans. Dans tous les cas, une periode evidemment trop longue pour la vie active 
d'un forgeron. [ 571 
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PhotoH 



Mais en pretendant que les noms Assadollah et Kalbeali J^i^ representaient des titres honorifiques, 
on se retrouve confronte a un probleme dans Interpretation de la phrase Amal-e Kalbeali ibn Assad ^ 
J*<=- J**-& i>A (travail de Kalbeali, fils d'Assad). En Occident, on suppose qu'Assadollah avaient deux fils, 
Kalbeali J^i^ et Esmail JjcUu.1. En effet, il existe une lame avec la signature Amal-e Esmail, fils 
d 'Assadollah d*\ Jjc.U-1 J«e (travail d'Esmail, fils d' Assadollah) [58]. 




Photo22 



Malgre le fait qu'il existait plusieurs sabres signes du nom d'Esmail, on ne peut en conclure que ces 
lames aient ete fabriquees par un seul Esmail, fils d'Assadollah. 11 faut cependant noter qu'Esmail etait un 
nom tres populaire et repandu durant la periode safavide. II est egalement important de souligner que 
Shah Abbas I se nommait lui-meme Kalb-e astane All cP^ (le chien de la maison d'Ali) et 
certains de ses historiens contemporains, comme Jallaledin Mohammad, utilisaient ce titre exclusivement 
pour le designer. [59] Une histoire temoigne que Ton utilisait le nom Kalbali pour faire reference 
aux personnes qui etaient des s<?yy<?cfa(descendants de la famille de Mohammad). Dans cette histoire, il est 
question de la rencontre entre Pahlavan Darvish Mofrad J>« lAjjj- 3 u 1 jk> et un hors-la-loi prenomme Amir 
Khalil Au debut, Mofrad J j»* refuse de combattre Amir Khalil en pretendant que celui-ci 

a appartenu a sagdn-e an dstdn CP^ d lP-^ (les chiens de cette famille : expression respectueuse a 
l'epoque et exprimant l'humilite et la devotion, pour parler de la famille du Prophete Mohammad) et ceux 
qui combattent contre un membre des leurs sont condamnes a perdre. [60] Cela prouve encore une fois 
que Ton utilisait le nom Kalbeali t^v?^ non seulement pour citer un forgeron, mais egalement pour faire 
reference a un seyyed (descendant de la famille de Mohammad). 
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Photo23 

Par consequent, le fait que differents forgerons utilisaient cette signature et le nom Kalbeali sur leurs 
lames etait un signe que soit, ils voulaient signaler qu'ils etaient seyyed ou bien preciser qu'ils avaient 
atteint un certain niveau de maitrise du forgeage des sabres. De meme, il est possible que Kalbeali 
cs-M^ ait ete utilise comme autre titre par les forgerons iraniens et tres probablement un niveau en dessous 
d'Assadollah AiJ s le titre d'Imam Ali <J& lui-meme qui etait utilise egalement par les forgerons. [ 611 




Photo24 



Lames avec la signature de 

Kalbeali 

Periode safavide 




Signature 


Nom du 
souverain 


Date 


Provenance 


Source 


Bodduh 


Photo 21 


Amal-e 
Kalbeali <J*c 


Bandeh-ye 
Shdh-e 
Veldyat 
Abbds 

CjjV j oL2i o.ljj 


Non 
srecisee 


Vlusee 
militaire de 
Teheran : 
Attribue a 

Shah Abbas 

(1587-1629) 


Arms and 
Armor from 
/ran(cat. 78) 


Non 
srecise 


Photo 22 


Amal-e 
Kalb-eAli 
ibn Assad-e 
Esfahdni 

^jl^i^al .lull 


Fath Ali Shah 
Qadjar 


Non 
arecisee 


Vlusee 
militaire de 
Teheran : 
Lame 

attribute a la 
jeriode 
safavide ; 
avec le seau 
et le sabre 


Arms and 
Armor from 
Iran 

(cat. 153) 


Non 
arecise 
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attribues a 
Fah Ali Shah 
Qadjar 






Photo 23 


Kalb-eAli 
ibn Assad 

<-U=. 




precisee 


3rivee : 
Attribue a la 
Deriode Zand 


Arms and 
Armor from 
Iran(cat. 18) 


precise 


Photo 24 


Valad-e 
Ka I bail 1 Ibn 
Assad 
Zahdbddr 

jb l_lU j Aoll 


Nfon precise 


£ 1 


VTusee 
militaire de 
Teheran : 
Attribue a la 
periode Zand 


Arms and 
Armor from 
7ran(cat.l30) 


Non 
precise 



5) Le symbole de Bodduh 

Certaines lames de sabres iraniens portent un bodduh £ j^j egalement incruste d'or. Ce signe est parfois 
represente sur les lames sous la forme de petits carres a quatre compartiments. Chaque compartiment 
comporte une lettre arabe (ba ■}, ddl wdw j et he z) correspondant aux chiffres pairs 2, 4, 6 et 8 dans 
l'alphabet arabe et formant le mot bodduh £ [62] Ce mot servait probablement a donner de la force et 
du courage au proprietaire du sabre et a le proteger. [63]Mais cette these est controversee. Le bodduh a 
fait jusqu'a ce jour l'objet de speculations dans le domaine des etudes sur les armes et armures. Selon 
Egorton, bodduh etait le nom d'un ancien commercant arabe, qui grace a sa piete avait obtenu la 
benediction de la divinite et etait toujours prospere. Egorton dit egalement que dans l'etude du 
symbolisme le carre lui-meme etait l'embleme de la divinite du fait de l'egalite de ses cotes representant 
1'immortalite et de ses angles droits representant la force de la deite. [64] Cependant, tout ceci n'a jamais 
ete prouve. En plus des signes carres, il existe aussi des exemples circulaires, triangulaires et 
rectangulaires et on considere que le circulaire est le plus important bien qu'il soit rarement utilise sur les 
armes et les armures. Le carre represente le chiffre quatre, il n'est pas associe a rimmortalite ou la force 
divine mais aux quatre elements, aux quatre points d'un compas, aux quatre saisons et aux quatre 
archanges. [65] De plus, la base traditionnelle neo-pythagoricienne pour l'usage du carre designe la 
« personnalite » du carre comme un objet geometrique avec la qualite de 'la stabilite'. [66] Le 
motif bodduh apparait tres frequemment sur les armes et les armures perses et souvent avec des versets et 
prieres. [67] 



6) Conclusion 

Les lames de shamshirs perses sont tres puissantes, belles et sobres. De ce point de vue, les lames perses 
ressemblent aux lames des sabres japonais traditionnels : plus ils sont simples et plus ils sont venerables. 
L'importance de la lame perse est la qualite de l'acier damas (puldd-e gowharddr jb j* jj) avec ses 
differents motifs. La decoration sur certaines lames de sabres perses est composee d'un medaillon 
polylobe a invocation religieuse, portant le nom d'un souverain comme Bandeh-ye Shdh-e Veldyat 
Abbas lA*- j (le serviteur du Roi de droit divin, Abbas) et la signature du forgeron 

comme Amal-e Assadollah Esfahani ^U^ 1 J«c (travail de Assadollah Esfahani) et normalement 

incrustes d'or. La signature la plus celebre estAmal-e Assadoll&h Esfahani (Isfahdni) t^V^ 1 <U3IaJ Jac 



30 



(travail d'Assadollah Esfahani) et differentes variantes comme Amal-e Assadollah J^c (travail 
d'Assadollah), Amal-e Assad Esfahani c^W^I -031^1 J^c (travail d'Assad Esfahani), 
et Assadollah Esfahani &±>*\ crM" 3 ' (Assadollah Esfahani) apparaissent sur plusieurs sabres perses de 
haute qualite. Comme indique ci-dessus, les sabres attributes a Assadollah sont nombreux, portent 
differents styles d'ecriture et sont dates de plusieurs facons. Compte tenu de tous ces facteurs, il semble 
improbable qu'un seul forgeron designe Assadollah <&-^ ait pu forger toutes ces lames. II apparait 
possible que "Assadollah" <4^l ait ete un titre d'honneur pour designer le plus haut niveau de maitrise 
dans le forgeage des sabres. L' autre signature de forgeron tres connue est Amal-e Kalbeali <^*j1S 
(travail du chien d'Ali) avec differentes variantes comme a) Amal-e Kalbali iJ*^> J«c (travail de 
Kalbeali), b)Amale-e Kalbeali Esfahani t^W^ 1 i^M^ lW=- (travail de Kalbeali d'Ispahan), c) Amal-e Kalb- 
e Ali ibn Assad-e Esfahani ^ c^ 1 crM^ lW=- (travail de Kalbeali, fils d'Assad d'Ispahan) et 

d) Amal-e Kalb-e Ali ibn Assad ^ iJ*^ ^ (travail de Kalbeali, fils d'Assad). Cette signature de 
forgeron est elle aussi mysterieuse car il existe differents sabres portant cette signature mais d'ecritures et 
de calligraphies differentes. L'existence de differentes versions de la signature "kalbeali" indique qu'il 
existait bel et bien plusieurs forgerons ayant marque leurs sabres de cette signature ou titre. De plus, il est 
possible que kalbeali J^i^ ait ete un autre titre utilise par les forgerons iraniens et tres probablement un 
niveau en dessous d'Assadollah le titre d'Imam Ali ^ lui-meme. Certaines lames perses portent le 
signe bodduh £j± representant la divinite, l'immortalite, les angles droits, la force de la deite et sa 
stabilite. 
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